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Évaluation des diplômes 
Licences – Vague D 

 

Académie : Paris 

Établissement déposant : Université Paris 7 - Denis Diderot 

 

Académie(s) : / 

Etablissement(s) co-habilité(s) : / 

 

Mention : Sciences du vivant 

Domaine : Sciences, technologies, santé 

Demande n° S3LI140006595 

 

 

Périmètre de la formation 

 Site(s) (lieux où la formation est dispensée, y compris pour les diplômes délocalisés) :  

Paris 7 – Diderot, Ecole Normale Supérieure pour le parcours PIB (Parcours interdisciplinaire en biologie). 

 Délocalisation(s) : / 

 Diplôme(s) conjoint(s) avec un (des) établissement(s) à l’étranger : / 

 

Présentation de la mention 
La licence Sciences du vivant proposée par l’Université Paris 7 - Denis Diderot est une formation en trois ans 

qui propose l’acquisition des bases fondamentales et des compétences transversales indispensables pour intégrer un 
master professionnalisant ou recherche (11 mentions accessibles) aussi bien à l’Université Paris 7 - Denis Diderot que 
dans un autre établissement. L’architecture progressive de la formation facilite l’acquisition des connaissances 
disciplinaires en sciences du vivant. En effet, la première année, entièrement commune, comporte des enseignements 
fondamentaux de biologie (moléculaire, cellulaire, génétique, développement, évolution) et de chimie (atomistique, 
thermochimie, organique) ainsi qu’un panel d’outils adaptés aux biologistes (méthodologie, mathématique, physique). 
En deuxième année, les étudiants se pré-orientent vers les parcours Biologie-Chimie ou Vie et Terre en partie 
mutualisés, ce qui facilite les réorientations internes. Une préparation aux concours B d’écoles d’ingénieurs est 
également proposée. L’objectif des cinq parcours proposés en troisième année (Biologie-Biomolécules-
Bioinformatique, Biologie cellulaire et physiologie, Magistère européen de génétique, Vie et Terre-Environnement 
géosciences, Parcours Interdisciplinaire en Biologie) est d’apporter une spécialisation progressive aux étudiants en 
fonction du projet professionnel qu’ils auront élaboré suite aux enseignements professionnalisants (stages, projets) et 
avec l’aide de l’équipe pédagogique. 
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Synthèse de l’évaluation 

 Appréciation globale : 

La licence Sciences du vivant est en adéquation avec les objectifs annoncés, car les trois années amènent en 
effet l’étudiant à acquérir de solides connaissances disciplinaires qui lui assurent une poursuite d’études. L’équipe a 
notamment su faire évoluer le projet pédagogique de la mention précédente en lui apportant une structure 
progressive depuis le portail commun de première année de licence (L1) jusqu’en troisième année (L3). Toutefois, la 
cohérence d’ensemble s’estompe en troisième année où les cinq parcours proposés, bien que complémentaires, 
montrent une grande hétérogénéité dans leur architecture. Les compétences préprofessionnelles sont développées 
tout au long du cursus à l’occasion des enseignements de projet professionnel ou des unités d’enseignement (UE) de 
pratique expérimentale, ce qui constitue un atout indéniable pour l’insertion des étudiants. On peut toutefois 
regretter que les stages et la pédagogie par projets, restreints à quelques parcours de L3, ne soient pas plus 
généralisés. D’une manière générale, la mention ne valorise pas suffisamment les compétences non disciplinaires des 
étudiants telles que les compétences transversales, rarement mises en avant ni évaluées. Parmi les compétences 
additionnelles, l’anglais est enseigné à tous les niveaux (parfois en autoformation), mais aucune certification en 
langue (Certicificat de compétences en langues de l’ensignement supérieur - CLES, Test of English for International 
Communication - TOEIC) n’est prévue. A l’inverse, la certification informatique et Internet - C2i est bien prévue, mais 
l’efficacité du dispositif accompagnant sa préparation reste à démontrer. 

L’équipe pédagogique participe à quelques actions d’informations, de communication et d’accueil aussi bien 
auprès des lycéens que des étudiants, mais celles-ci apparaissent décousues et donnent l’impression d’une 
superposition d’actions sans réelle stratégie. De plus, l’absence de moyens et/ou d’efficacité a conduit l’équipe 
pédagogique à renoncer à certaines d’entre elles (l’accueil des primo-arrivants, le tutorat d’accompagnement ou 
encore les enseignants référents). La réussite des étudiants les plus en difficulté ou qui intègrent la formation en 
troisième année est facilitée par des enseignements de mise à niveau proposés seulement dans certaines matières et 
parcours. Ces disparités mettent en évidence un manque de cohérence entre les parcours au sein de la mention. 

L’offre de formation de master en sciences du vivant est très étoffée au sein de l’établissement. Afin de 
conseiller les étudiants dans leurs choix, l’équipe a mis en place un dispositif de conseil et d’orientation qui 
fonctionne essentiellement à la fin des semestres 1 (S1) et 5 (S5), mais pas au semestre 4 (S4), semestre pourtant 
charnière dans le choix du parcours de L3. Dans ce cadre, on peut regretter l’absence de passerelles clairement 
identifiées entre les parcours ou avec les autres mentions de l’établissement, en particulier les deux licences 
professionnelles (Biophotonique ; Microbiologie industrielle et biotechnologie). Les UE de préprofessionnalisation, 
proposées chaque année et réalisées par une équipe pluridisciplinaire, donnent aux étudiants l’occasion de préparer 
leur poursuite d’études ou leur éventuelle insertion professionnelle. Malgré des données partielles et parfois 
contradictoires, les taux de poursuite et de réussite en master semblent importants ; quant au devenir des étudiants 
non diplômés, il n’est pas évoqué. L’Observatoire de la vie étudiante de l’établissement pourra très certainement 
aider l’équipe pédagogique à mieux prendre en compte ces indicateurs en particulier pour le pilotage de la licence. 

En effet, à l’image des points précédents, le pilotage de la licence souffre lui aussi d’un manque de stratégie 
et d’ouverture. Ainsi, la structure, le rôle, le fonctionnement et les relations entres les différentes équipes, conseils 
et autres commissions sont difficiles à appréhender. Qui a une vision globale de la mention Sciences du vivant et de sa 
place dans l’offre de formation de l’établissement ? Il est à noter que ces structures n’intègrent visiblement pas de 
représentants du monde socio-économique, ni d’étudiants et que les évaluations des enseignements, pourtant déjà 
réalisées, ne semblent pas prises en compte dans le pilotage. La procédure d’autoévaluation, cadrée par 
l’établissement, a permis d’améliorer le dossier qui, bien que correctement construit, est parfois difficile à lire suite 
à des oublis ou des imprécisions. 

 Points forts : 
 Qualité pédagogique. 
 Progressivité de l’architecture de la mention. 
 Acquisition des compétences préprofessionnelles (stages, travaux pratiques, formation à la recherche). 
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 Points faibles : 
 Pilotage de la mention complexe et sans ligne directrice claire. 
 Hétérogénéité dans l’architecture des cinq parcours de L3. 
 Suivi statistique des étudiants à améliorer (insertion professionnelle, devenir des non diplômés). 
 Pas de mise en valeur des compétences transversales et additionnelles. 
 Relations faibles avec le monde socio-économique. 

 

Recommandations pour l’établissement 
La mention Sciences du vivant de l’Université Paris 7 - Denis Diderot est une bonne formation dont plusieurs 

aspects pourraient cependant être améliorés : 
 Le pilotage devrait être clarifié en s’appuyant sur des stratégies visant à l’amélioration continue de la 

formation. Pour cela,  
o un conseil de perfectionnement pourrait être mis en place avec des missions clairement définies, 
o le conseil de pilotage devrait i) intégrer des représentants étudiants et du monde socio-

économique et ii) se saisir des données fournies par l’Observatoire de la vie étudiante de 
l’établissement. 

 Les compétences transversales et additionnelles devraient être clairement identifiées, évaluées (ou 
certifiées si nécessaire) et valorisées auprès des étudiants, notamment via un portefeuille et un bilan de 
compétences. 

 L’architecture des cinq parcours de L3 pourraient être harmonisée. 

 

Notation 

 Projet pédagogique (A+, A, B, C) : A 

 Dispositifs d’aide à la réussite (A+, A, B, C) : A 

 Insertion professionnelle et poursuite des études choisies (A+, A, B, C) : B 

 Pilotage de la licence (A+, A, B, C) : C 



 

Observations de l’établissement 

 






















	Page de Titre-S3-Vague D
	S3LI140006595
	Observation de l'établissement
	L_Sc_du_vivant

